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Depuis des siècles la chanson étudiante se perpétue, 
variable dans sa forme, mais toujours fidèle au même 
esprit. 

En voici quelques-unes que nos Pères ont chantées 1 
et d'année en année, les anciens nous les ont trans­
mises; c'est à nous de les Iransmettre maintenant, de 
maintenir la tradition paillarde de la Médecine fran­
çaise. 

Ce	 recueil dOIt y contribuer, Il s'adntsse à Tous:
 
A Toi, petit Bizuth horrifié par l'étendue et le nom.
 
bre de chansons à savoir;
 
A Toi, Etudiant déjà blasé par 2 ou 3 ans de Fac.
 
el qui ne salt que querquü$ COUprU!s ;
 
A Toi enfin, allal/lard au répertoire fourni et abon.
 
dent, pour que tu ne chantes plus de t'a voix pro.
 
fonde et tonitruante, les derniers couplets dans un
 
silence prOlqU8 total. 

Ce recueil présente des lacunes mais elles sont dues 
li l'impossibilité prellClua absolua da trouvar les textas 
manquants. 

If est bien évident que ce petit livret ne doit pas 
être abandonné entre toutes les mains; la truculence 
des chansons estudiantines est bIen connue et nous 
aurions eu mauvaise grace à manquer à la tradition . 
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